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Retour sur la mission du CSA dans le Nord-Kivu en République Démocratique 
du Congo auprès d’organisations de producteurs en juin 2014.

La FOPAC-NK

La LOFEPACO

La FOPAC-NK, la Fédération des Organisations des Producteurs Agricoles du Congo – section du Nord-Kivu, est un réseau de concertation et 

d’échange d’organisations paysannes. En vue de valoriser le monde paysan, la FOPAC NK a pour mission d’assurer la représentation et le plaidoyer 

des producteurs agricoles aux niveaux local, provincial, national, régional et international pour un leadership paysan dynamique, valorisant le 

genre et les jeunes agriculteurs professionnels. Le CSA intervient auprès de cette structure afin de renforcer la professionnalisation et l’organisation 

de ses membres autour des filières porteuses dont le maïs, le riz et l’huile de palme et la pomme de terre ainsi que les capacités de ses organisations 

membres dans le domaine de l’organisation et la négociation des marchés des produits agricoles.

La LOFEPACO, Ligue des Organisations des Femmes Paysannes du Congo, compte actuelle-

ment 17 organisations paysannes qu’on retrouve pour la plupart dans le Nord-Kivu, dans la pro-

vince orientale et dans le Sud Kivu. La LOFEPACO cherche à augmenter la production agricole 

et améliorer le statut socioéconomique de la femme rurale au Nord-Kivu. Pour ce faire, elle pri-

vilégie trois domaines d’intervention: la sécurité alimentaire, la formation et information, la 

promotion et la défense des intérêts de la femme. Le CSA appuie la LOFEAPCO spécifiquement 

sur la sensibilisation des femmes agricultrices sur le warrantage et la vente groupée, la maitrise 

des données statistiques agricoles la redynamisation les cadres de concertation des femmes 

agricultrices leaders pour la défense de leurs intérêts.

L e  N o r d - K i v u 

est l’une des pro-

vinces les plus den-

sément peuplée 

de la République 

Démocratique du 

Congo (RDC) avec 

quelques 6 millions d’habitants pour une super-

ficie de plus de 59.000 km², soit près de deux 

fois celle de la Belgique. Le Nord-Kivu est une 

région agricole : l’agriculture occupe 70% de la 

population active, les terres y sont très fertiles 

et les conditions agro-climatiques permettent 

de cultiver tout au long de l’année. On y cultive 

autant des cultures vivrières, destinées à l’ali-

mentation, telles que le manioc, le maïs, le riz 

et la pomme de terre, que des cultures de rente 

comme le café, le thé, la papaye et le palmier à 

huile. Le Nord-Kivu était d’ailleurs le grenier de 

la RDC et de la région des Grands Lacs avant la 

crise qui a débuté dans les années 90 et qui a été 

marquée par de graves conflits armés.

Malgré un processus de paix en cours, le 

Nord-Kivu connaît encore des problèmes ré-

currents avec, comme conséquence, un niveau 

relativement élevé de pauvreté et d’insécurité 

alimentaire pour les populations qui y vivent. 

Le développement agricole y rencontre en effet 

de nombreuses contraintes : l’impraticabilité 

des routes qui ne facilite pas l’accès aux terres 

arables et l’évacuation des produits agricoles, 

les conflits fonciers, la faible production agri-

cole, l’accès difficile aux intrants de qualité et 

la faible capacité de transformation et de stoc-

kage. La forte insécurité des personnes, et plus 

particulièrement celle des femmes et des en-

fants, ainsi que celle des biens en milieu rural 

où opèrent encore des bandes armées et une 

gouvernance « complexe » amplifient ces diffi-

cultés.

En dépit de cette situation, le Nord-Kivu se 

caractérise par l’existence d’un mouvement 

paysan structuré et dynamique, qui a une ex-

périence dans le développement de filières agri-

coles et la facilitation de l’accès aux marchés. Le 

volontarisme de ces organisations et de leurs 

membres dans un contexte plus que difficile 

engendre des résultats positifs en termes de dé-

veloppement agricole. 

C’est pourquoi le CSA tient à soutenir ces or-

ganisations paysannes (OP) et coopère en par-

ticulier avec deux d’entre-elles : la LOFEPACO 

et la FOPAC NK (voir encadrés ci-contre), à tra-

vers différents appuis à leur développement 

socio-économique. Afin de suivre les projets 

mis en œuvre par ses deux partenaires, le CSA 

a effectué une mission en juin 2014 de terrain 

à Butembo, ville de 600.000 habitants dans le 

Nord-Kivu.

Ainsi, le CSA a pu échanger sur les projets de 

la FOPAC NK visant à renforcer ses organisations 

membres sur la filière pomme de terre dans le 

but de professionnaliser les acteurs autour des 

activités de production, de transformation et 

de commercialisation des produits et sur ceux 

de la LOFEPACO qui visent à mettre en place des 

entrepôts rizicoles gérés par les agricultrices 

afin de stocker la production de ses membres et 

d’obtenir un meilleur prix sur le marché.

Le CSA et ses partenaires ont également 

échangé sur leurs besoins en assistance tech-

nique et sur les perspectives à court et moyen 

terme envisagées par les OP, notamment en 

termes d’approvisionnement du Programme 

Alimentaire Mondial (PAM) qui se fournit ac-

tuellement sur le marché mondial, de mise en 

place d’usines de transformation de produits 

agricoles ainsi que de dessertes agricoles. Les 

organisations paysannes ont également de-

mandé au CSA d’établir des contacts avec le 

Fonds International de Développement Agricole 

(FIDA) et la Coopération Technique Belge (CTB) 

sur ces thématiques, étant donné l’absence de-

puis plusieurs années de telles institutions dans 

la région. 

Comme le dit un proverbe Lega, un peuple 

forestier bantou d’Afrique centrale établi prin-

cipalement à l’Est de la  RDC, « Ibutwa i ungwa », 

soit « La fraternité, ça se construit ! ».


